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Resumes francais

Ronchamp et la nouvelle architecture sacree

par Hermann Baur

187 Les vitraux de la nouvelle eglise de Baccarat 206

Les polemiques et les opinions contradictoires, pour ou contre, mais
dont les pour et les contre se contredisent aussi entre eux, suscitees
par la chapelle de pelerinage realisee integralement par Le Corbusier,
appelaient la presente tentative de la situer par rapport aux problemes
poses par la renaissance de l'art sacre contemporain. L'auteur ne se
contente pas de refuter les objections emises par deux celebres
professeurs, montrant, d'une part, que M. le prof. Alois Fuchs, qui a ecrit
contre Ronchamp toute une brochure, se place essentiellement ä un
point de vue tout personnel, que l'on peut definir une aspiration ä

une synthese, ou ä un compromis entre la tradition et la modernite, et

que, d'autre part, M. le prof. Linus Birchler, dans les articles signes de

lui parus dans des revues catholiques, rejette, au fond, l'idee d'un art
sacre moderne en general. Hermann Baur, en outre, estime que certaines
des louanges formulees par les partisans de cette ceuvre de LeCorbusier
contribuent egalement ä la confusion. Ainsi a-t-on, par exemple, dans
cette revue, ernis l'opinion que Le C. avait enfin reussi pour la premiere
fois la realisation d'une eglise lieu de communion des fideles. C'est
möconnaitre l'effort exactement dans le meme sens de toute l'architecture

sacree depuis les annees 20, correspondant au reste au renouvellement

parallele des coneeptions rituelles et liturgiques de l'Eglise elle-
meme. En realite, partisans et adversaires n'ont pas assez tenu compte
de la nature particuliere de ce sanetuaire de pelerinage. On a dit de la
Solution trouvee par Le C. qu'elle est tout ensemble admirable et dange-
reuse; mais il faut preciser que ce danger, s'il existe, residerait uniquement

dans la tentation de l'imitation servile d'une ceuvre doublement
unique, en tant que plastique architecturale et, fonctionnellement,
sanetuaire ä l'ecart.

L'eglise paroissiale de Parsch-Salzbourg
par Jörg Lampe

195

A l'exception de l'ouverture d'esprit des dominicains frangais et d'une
realisation magistrale comme celle de Le Corbusier ä Ronchamp, on
trouve rarement, dans le domaine de l'art sacre, des manifestations
recentes vraiment valables. L'eglise paroissiale de Parsch-Salzbourg, due
au «groupe de travail quatre» röunissant les jeunes architectes viennois
W. Holzbauer, F. Kurrent et J. Spalt, n'en constitue qu'une reussite plus
rejouissante et que l'on peut considerer comme un evenement. II s'agissait

en l'espece de transformer en eglise les etables d'une ancienne
ferme: tout ä fait de la fagon dont Notre-Seigneur est ne dans une etable,
ainsi en va-t-il de cette maison de Dieu. L'eglise proprement dite (au-
dessus a ete edifiee une salle paroissiale) a 3 nefs, eclairees bilaterale-
ment par des vitraux de J. Mikl. D'abord auvent, le toit en appentis
abrite les cloches, une grande fenetre et le projeeteur deversant sa
lumiere sur l'autel. Grande simplicite de toute l'ornementation. Au-
dessus de l'entree Nord, un Christ de Wotruba.

Le peintre Ferdinand Gehr

par Hermann Baur

199

Ne en 1896 ä Niederglatt (canton de St-Gall), F. G. fut eleve de l'ecole
des arts et metiers de St-Gall, puis dessinateur en broderie. En 1922, ä

Florence, il apprend la peinture ä fresque, puis, ä Paris, chez Lhote,
se familiarise avec l'art abstrait. Avec les peintures de l'eglise de St.

Georgen, pres St-Gall, commence la serie de ses ceuvres d'art religieux.
Son apport est, ä cet egard, essentiel, en ce sens que plus qu'aucun
autre cet artiste s'est efforce de penser ä fond le röle du peintre dans
l'eglise de notre temps. Tout, dans son effort, tend ä mettre organiquement

en rapport architecture et peinture, afin de les faire vraiment servir

la fonetion rituelle de l'ensemble. Voir, par ex., la Marienkirche ä

Ölten. Si l'extreme rigueur de la demarche de cet artiste n'a pas
toujours ete comprise, jamais eile ne repond au desir d'epater le
bourgeois, car eile procede uniquement d'un esprit de consequence dans
la prise de conscience des donnees de l'epoque.

Pour les bas-cötes de l'eglise de St-Remy de Baccarat (1954-57, arch.:
Nicolas Kazis), les sculpteurs Frangois Stahly et Etienne Martin, en

collaboration avec A. Poncet et J. Delahaye, ont cree des vitraux sertis,
comme au moyen äge, dans des remplages de pierre, mais ces
elements de pierre sont eux-memes traites comme des reliefs, que la
lumiere du vitrail acheve de modeler. Ainsi a-t-on voulu se conformer
au postulat si actuel de la synthese des arts.

Les vetements sacerdotaux de sceur Augustina Flüeler

par Adolf Reinle

208

Nee ä Stans en 1899, sceur Augustina, d'abord maltresse de couture
au couvent de Sainte-Claire ä Stans, a, sur le conseil de l'abbe Süess
et avec les encouragements de l'eveque de Coire, entrepris de creer
des vetements sacerdotaux modernes; ce «modernisme» est d'ailleurs
en meme temps un retour conscient aux formes essentielles des
vetements rituels ä leur origine, sans la moindre concession ä tout ce qui
ne serait qu'ornementation superflue.

Le village de La Martella, ä Matera (Italie)
Architectes: L.Agati, F.Gorio, P.M.Lugli, L.Quaroni, M.Valori

211

Träs curieuse creation urbanistique du passe, la ville de Matera (30000

hab.) se compose en grande partie d'habitations creusees ä meme les

eperons rocheux sur lesquels eile est bätie. Situation devenue aujourd'hui

intenable.au point de vue de l'hygiene. Gräce aux fonds americains
de l'E.R.P. et aux fonds italiens de la «Cassa del Mezzogiorno», on a

entrepris de creer, pour les plus pauvres ou les plus mal loges, un
village nouveau, oü l'on s'est efforce de tenir compte des habitudes et
des desideratas des interesses. - La Martella (c'est le nom du village)
a l'eau courante, l'electricite et le telephone.

L'eglise de La Martella, congue pour s'harmoniser dans sa simplicite
avec l'ensemble urbanistique, se compose d'un campanile carre abritant

le presbytere, et de l'eglise proprement dite, egalement carree,
avec autel au centre.

Bätiments du cimetiere d'Allschwil 217

1955-56; architectes: W. Wurster FAS, et H.U. Huggel FAS, Bäle;
ing.: H. Hossdorf, Bäle

Ces bätiments comprennent une chapelle funeraire, un bätiment de
4 cabines mortuaires et des locaux administratifs. Construction massive.

La peinture murale d'Helene Dahm ä Adliswil
par W, Tappolet

222

L'eglise evangelique-reformee, ä laquelle appartient cette artiste
bientöt octogenaire, ne s'etait jamais adressee ä eile. II n'en faut que
louer davantage le courage de la commune d'Adliswil de lui avoir
confie l'execution de cette Pietä, oü tout est foi et Symbole.

La chapelle Saint-Antoine, ä Plona (canton de St-Gall)
1955; architectes: E. et W. Heeb, St-Gall

202

Plona est un hameau montagnard au-dessus de Rüthi, dans la vallee
du Rhin, niche au fond d'un vallon ä l'ecart. Par la simplicite des
materiaux choisis, la chapelle St-Antoine s'harmonise avec le lieu. Pour
mieux souligner la eommunaute, les bancs forment bloc, sans allee
mediane. Formellement, le triangle, Symbole de la Sainte Trinite, pre-
domine. Une grande chance a voulu que les peintures murales aient
ete confiees au peintre F.Gehr.
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